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Des per sonnes han di ca pées cir cu lant en fau teuil rou lant n’ont pu se rendre au tra vail hier
matin en rai son des trot toirs mal dénei gés dans plu sieurs sec teurs de la ville.
Ce fut le cas entre autres pour Ray nald Pel le tier et Michel Dubé, qui ont dû res ter chez eux en
rai son des trot toirs inac ces sibles dans leurs sec teurs res pec tifs de Vanier et de la Pointe-aux-
lièvres.
Tous deux membres du conseil d’admi nis tra tion du Comité d’action des per sonnes vivant des
situa tions de han di cap (CAPVISH), ils cri tiquent le manque de « rigueur » et de « �ni tion »
dans le dénei ge ment des trot toirs à Qué bec.
Comme l’a constaté Le Jour nal hier, d’impor tants amas de neige se retrouvent au bout des
trot toirs à plu sieurs endroits, empê chant les per sonnes cir cu lant en fau teuil rou lant de se
dépla cer.
« On ne peut pas aller prendre l’auto bus, et le trans port adapté sou vent ne peut
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Ray nald Pel le tier, en mor taise, fait par tie des per sonnes han di ca pées qui ont même dû rater le
tra vail en rai son de l’état des trot toirs et des rues de Qué bec.

déployer sa rampe d’accès en rai son des bancs de neige », déplore M. Pel le tier.
L’homme atteint de spina-bi�da estime que les dénei geurs de trot toirs devraient por ter « une
atten tion par ti cu lière » aux inter sec tions, a�n de leur per mettre de vaquer à leurs occu pa -
tions « comme tout le monde ».
« Que je m’empêche de faire des choses, comme aller au bureau ce matin [hier], parce qu’il y a
trop de neige au bout du trot toir, c’est un détail qui n’est pas com pli qué, je trouve, et qui
pour rait être amé lioré. C’est déce vant », dit-il.
« DISCRIMINATOIRE »
Son confrère, Michel Dubé, qui a aussi dû prendre un congé forcé hier pour les mêmes rai sons,
abonde dans le même sens.
« Il y en a qui me disent : reste chez vous, Michel. Mais, ce n’est pas parce que je suis en fau -
teuil rou lant que je ne peux pas avoir de vie ! C’est un peu dis cri mi na toire », dit l’homme de
50 ans, atteint pour sa part de dys tro phie mus cu laire.
DES PISTES DE SOLUTIONS
De son côté, le direc teur géné ral de CAPVISH, Domi nique Sal gado, a�rme que la Ville de Qué -
bec pour rait avoir recours à des ser vices com mu nau taires pour dénei ger les trot toirs.
« Ils ont des ins pec teurs qui s’assurent de la qua lité du dénei ge ment, mais ceuxci sont en voi -
ture, donc ils ne peuvent par fois pas bien consta ter l’état des trot toirs », cri tique-t-il.
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Une « atten tion » devrait aussi être por tée aux inter sec tions et tra verses pié ton nières, sou -
vent embour bées lors de bonnes bor dées, indique-t-il, ce qui empêche les per sonnes à mobi -
lité réduite d’appuyer sur le bou ton pous soir pour pou voir tra ver ser la rue.
À l’hôtel de Ville, l’admi nis tra tion muni ci pale dit avoir déjà échangé avec l’orga nisme, dans le
but « d’amé lio rer la situa tion ».
Cer tains scé na rios sont pré sen te ment envi sa gés pour aider les per sonnes à mobi lité réduite,
lors de tem pête de neige, dont une meilleure ges tion de la « séquence » des tra vaux de dénei -
ge ment.
« Si la che nillette [pour dénei ger les trot toirs] passe et qu’ensuite la gratte passe et forme un
amas de neige, ça peut cau ser des pro blèmes. Nous sommes en train de regar der tout ça pour
que ça se fasse dans le bon ordre », men tionne le direc teur des rela tions publiques à la Ville de
Qué bec, François Moi san.
Cette année, le bud get alloué au dénei ge ment des rues et des trot toirs est de 92 M$.
Les bancs de neige jon chant de nom breuses rues ont rendu la cir cu la tion di�  cile, hier, cau -
sant la grogne de bon nombre de citoyens et de com merçants, alors que la Ville dit faire son
pos sible pour que le tout revienne à la nor male.
« Il y a des hivers où on n’a même pas des tem pêtes de 30 cm, c’est comme si on a eu deux
bor dées en une. C’est nor mal que ce soit plus com plexe », explique François Moi san, direc teur
des rela tions publiques à la Ville de Qué bec.
De mardi à mer credi, 33 cm sont tom bés à l’aéro port Jean-lesage, tan dis qu’un tapis de 40 cm
s’était accu mulé dans le sec teur de Beau port. Il s’agit d’envi ron le tiers de toute la neige tom -
bée dans la région depuis le début de l’hiver.
Or, Le Jour nal a pu consta ter hier matin dans de nom breux sec teurs que des rues étaient
rétré cies de moi tié en rai son des bancs de neige et que des trot toirs n’étaient tout sim ple ment
pas acces sibles.
« Pour nous, tout va comme prévu, mais il faut être réa liste. C’est nor mal que les voies de cir -
cu la tion ne soient pas par faites et que le sta tion ne ment sur rue soit encore di�  cile », estime
M. Moi san.
DES SECTEURS OUBLIÉS
La réponse de la Ville est tou te fois loin de convaincre cer tains citoyens qui « com mencent à
être tan nés de se faire prendre pour des imbé ciles ».
« Déjà que la rue est étroite, les enfants sont obli gés de mar cher dans la rue pour aller à l’école
parce que les trot toirs sont recou verts par trois pieds de neige, ça n’a pas de sens », déplore
Fabrice Gagnon, un résident de Char les bourg.
Tout comme d’autres per sonnes du sec teur, ce der nier a fait une plainte à la Ville l’an der nier
pour cor ri ger la situa tion. Il déplore qu’il faille recom men cer à zéro cette année.
« C’est du gros n’importe quoi, ça fait des années que le dénei ge ment est catas tro phique. J’ai
vendu pour 20 $ aujourd’hui, per sonne ne peut se rendre à ma bou tique », sou ligne de son
côté Françoise Tra vet, pro prié taire de Timômes et Mer veilles, sur la 3e Ave nue.
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La SDC Mont calm - Quar tier des spec tacles a éga le ment déploré que la neige n’a pas été
ramas sée sur l’ave nue Car tier et les rues envi ron nantes.
Dans le sec teur de Vanier, cer taines per sonnes han di ca pées ont même dû se rési gner à ne pas
ren trer au bou lot hier, inca pables d’uti li ser le trans port en com mun en rai son d’un manque
de dénei ge ment (voir autre texte).
DU PAIN SUR LA PLANCHE
Rap pe lons que les citoyens ne sont pas sor tis du bois, alors qu’une autre tem pête d’une
enver gure simi laire doit s’abattre sur la région demain.
Néan moins, la Ville dit être au cou rant de la situa tion et fera son pos sible pour ramas ser « le
plus pos sible » la neige déjà tom bée au sol avant la pro chaine bor dée.
« On demande aux gens d’être patients, on en a encore pour une semaine de ramas sage »,
conclut M. Moi san.


